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– comme il n’y avait pas d’ordinateurs 
à l’époque. Il craignait que l’un de ses 
seize enfants abîme ou perde ces pré-
cieux documents, alors il décida de les 
garder dans son bureau de la prési-
dence de branche à la chapelle locale. 
Mais un jour, ce lieu de réunion a pris 
feu et il a perdu toute son histoire 
familiale. Des années de travail ont 
disparu en quelques minutes ! Lui et 
sa famille étaient profondément attris-
tés mais se sont senti poussés à rendre 
visite à sa famille en Argentine dans 
le but de récupérer certains rensei-
gnements perdus. Lors de ces visites 
il était en train de décrire ce qui s’était 
passé et l’un de ses oncles (qui n’était 
pas membre de l’Église) a demandé 
d’être excusé pendant un moment et 
puis est revenu aussitôt d’une autre 
chambre avec un tas de papiers 
remplis de noms, de dates et de 
documents concernant tous ceux qui 
avaient été détruits dans l’incendie. 

PAGES LOCALES D’AFRIQUE DU SUD-EST

 Dans le Livre de Mormon, Alma cha-
pitre 32, nous apprenons à nourrir 

un témoignage solide de l’Évangile. Là, 
il compare la parole (l’Évangile) à une 
semence qui doit être plantée, nourrie 
convenablement et alors elle devien-
dra un arbre où l’on cueille le fruit de 
la vie éternelle.

Au verset 28, il explique comment 
nous pouvons détecter les moments 
précis où cette semence – et plus tard 
la plante naissante (symbolisant le 
développement d’un témoignage) – est 
en croissance. Il dit « …elle commen-
cera à gonfler dans votre sein ; et lors-
que vous sentirez ces mouvements de 
gonflement, vous commencerez à dire 
en vous-mêmes : il faut nécessairement 
que ce soit une bonne semence… car 
elle commence à m’épanouir l’âme ; 
oui, elle commence à m’éclairer l’intel-
ligence, oui, elle commence à m’être 
délicieuse. »

Bien que l’on puisse ressentir ce 
renforcement de la foi et du témoi-
gnage en faisant bien des choses – 
telles qu’étudier les Écritures, participer 
à la Sainte-Cène, jeûner et prier – je 
dirais que peut-être l’une des meilleures 
façons de ressentir ces « mouvements 
de gonflement » est de participer à l’his-
toire familiale et à l’œuvre du temple.

Lorsque nous cherchons fidèlement 
des renseignements sur nos ancêtres, 
dans le but d’accomplir les ordonnan-
ces du temple, nous serons exposés 
aux évènements et impressions qui 
montreront clairement la main du 
Seigneur dans cette œuvre. Au cours 
des années 1960, le grand-père de ma 
femme, qui servait comme Président 
de branche dans la partie la plus au 
sud du Brésil, avait recueilli beaucoup 
de noms d’ancêtres lesquels étaient 
tous dans des documents sur papier 

Renforcer la foi (et le témoignage)  
à travers l’histoire familiale et l’œuvre 
du temple
Joni L. Koch
Deuxième conseiller dans la Présidence de l’interrégion d’Afrique du Sud-est

« Chaque fois que nous nous engageons dans l’histoire familiale et l’œuvre du temple 
nous nourrissons la semence de l’Évangile dans notre cœur. »

Joni L. Koch

Chaque fois que  
nous nous engageons 
dans l’histoire 
familiale et dans 
l’œuvre du temple 
nous nourrissions 
la semence de 
l’Évangile dans  
notre cœur.
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Pendant des années, disait-il : « Je me 
sentais obligé de garder ces rensei-
gnements sans savoir pourquoi, mais 
maintenant je comprends tout. Vous 
pouvez prendre tout ceci ! »

Non seulement tous les noms ont 
été récupérés, mais aussi beaucoup 
de nouveaux noms ont été ajoutés. 
Cet évènement a fait que tous dans la 
famille ont clairement compris qu’il y 
avait une orientation directe du Saint-
Esprit et que Dieu connaît la fin dès 
le début !

Aujourd’hui nous avons beaucoup 
d’outils tels que Family Tree Lite – qui 
peuvent fonctionner à partir d’un télé-
phone cellulaire – et des consultants 
d’histoire familiale qui nous aideront 
à remplir le devoir de faire l’histoire 
familiale et l’œuvre du temple. Utiliser 
pleinement ces ressources nous aidera 
certainement dans cette œuvre et fera 
que nous passions des moments où 

nous apercevrons distinctement la 
semence de la foi et de la conviction 
pousser dans notre cœur.

Après l’envoi des noms de nos 
ancêtres au temple, vient le privilège 
de recevoir les ordonnances sacrées en 
leur nom. Accomplir ces ordonnances 
pour nos morts bénit non seulement 
eux, mais aussi tous ceux qui servent 
dans le temple avec une sensation 
nette d’être un « libérateur sur la mon-
tagne de Sion » (voir Abdias 1:21).

Il y a bien des années, nous avons 
amenés nos filles, qui étaient adoles-
centes à l’époque, au temple pour la 
première fois. Ma fille aînée avait alors 
le privilège de participer au baptême 
de sa défunte arrière-grand-mère. 
Quelques jours plus tard nous avons 
tenu notre soirée familiale et avons 
invité les enfants à rendre leurs témoi-
gnages au sujet de l’expérience dans 
la maison du Seigneur. Lorsque notre 

fille aînée a commencé à exprimer ses 
sentiments, des larmes ont coulé sur 
son visage lorsqu’elle a mentionné le 
nom de son arrière-grand-mère et a 
essayé de décrire ce qu’elle a ressenti 
pendant l’ordonnance. Nous nous 
sommes tous rendus compte qu’elle 
reconnaissait en ce moment précis 
qu’un moment de « mouvement de 
gonflement » avait lieu. Cette forte 
impression a été un point d’ancrage 
pour son témoignage et sa conviction 
de l’Évangile.

Je rends témoignage que chaque 
fois que nous nous engageons dans 
l’histoire familiale et dans l’œuvre du 
temple nous nourrissons la semence 
de l’Évangile dans notre cœur et la 
sentons pousser jusqu’à ce que nous 
atteignions le point qu’Alma a décrit 
dans le chapitre 32 verset 43 : « Alors, 
mes frères, vous récolterez les récom-
penses de votre foi ». ◼

M E S S A G E  D U  S O I X A N T E - D I X  D ’ I N T E R R É G I O N

« Un processus de suppression  
des entailles »
Jacques A. Van Reenen
Soixante-dix d’interrégion

« Nous verrons des miracles se produire dans notre vie, nous verrons le reflet de 
l’image du Maître sur notre visage, et nous ressentirons la quiétude qui ne peut 
venir que du sacrifice expiatoire du Maître polisseur d’âmes. »

 Dans l’industrie de la pierre, le 
granit et le marbre sont lissés et 

polis avec des abrasifs. C’est au cours 
de ce processus astreignant qu’un 
maître artisan expert en pierre polit 

méticuleusement la pierre brute à une 
finition semblable à un miroir. Par son 
travail méticuleux, il peut transformer 
une pierre peu attrayante en un objet 
finement poli et fort désirable.

Lorsque le maître artisan de la 
pierre commence le processus de 
polissage sur une surface de granit, il 
choisit judicieusement l’outil abrasif 
approprié ayant la grosseur exacte. La 
surface rugueuse initiale est lissée avec 
des abrasifs grossiers, et la rugosité de 
l’outil choisi est mesurée à une échelle 
de grosseur de l’entaille. C’est similaire 

Jacques A. 
Van Reenen
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à l’utilisation de papier de verre lors du 
lissage du bois – la grosseur de l’en-
taille est soigneusement choisie pour 
correspondre à la finition désirée.

En guidant résolument l’outil sur 
la surface de la pierre dure, il permet 
au processus d’abrasion de suivre son 
cours. Les étapes initiales sont essen-
tielles pour atteindre le résultat final 
souhaité. Pour aboutir à une finition 
brillante, il s’assure que chaque étape 
du processus de polissage reçoit le 
temps et l’effort nécessaires pour ôter 
les marques d’abrasion et les éraflures, 
un processus qui ne peut pas être fait 
de façon précipitée. À la fin de chaque 
étape, il passe à une entaille plus lisse, 
en utilisant les particules abrasives plus 
fines, et par conséquent, la surface de 
la pierre devient plus lisse. En prati-
que, l’étape de polissage de la pierre 
est la partie la plus longue du proces-
sus de fabrication et cause souvent de 
la frustration chez les personnes qui 
sont impatientes.

Le maître artisan de la pierre surveille 
et contrôle soigneusement la tempéra-
ture causée par l’abrasion constante en 
se servant de l’eau pour permettre le 
refroidissement du processus afin d’évi-
ter d’endommager la pierre. Ce proces-
sus abrasif constant donne le résultat 
souhaité. Au fur et à mesure que le 
temps passe, l’outil abrasif plus fin fait 
que la surface de la pierre devient pro-
gressivement un peu brillante, jusqu’à 
ce que la surface de la pierre ait finale-
ment une finition brillante. À l’aide des 
quelques techniques de polissage, une 
étape finale de polissage est utilisée 
où le frottement constant augmente la 
température pour faire « dorer » l’éclat 
sur la surface de la pierre. C’est à ce 
stade que le maître artisan de la pierre 

peut voir son image comme un reflet 
sur la surface.

De nombreux exemples de surfaces 
en pierre polie peuvent être vus tout 
autour de nous dans cette ère architec-
turale moderne. Mon endroit préféré 
pour voir de telles magnifiques surfaces 
en pierre polie se trouve dans le temple 
de Johannesburg où les planchers et 
les dessus de comptoirs sont revêtus 
de pierre magnifiquement polie.

Lorsque nous considérons le proces-
sus minitieux de polissage de pierre, 
nous pouvons l’apparenter à nos pro-
pres expériences décisives qui changent 
la vie. Comment le Maître conformateur 
de vies nous polit soigneusement et 
patiemment à la perfection – si nous 
avons l’humilité et le courage d’atteindre 
les résultats souhaités. Pendant plusieurs 
années j’ai observé des frères et des 
soeurs fidèles suivre le processus de 
polissage et de perfectionnement pour 
se débarrasser des défauts et enlever les 
entailles profondes de leurs vies causés 
par des coeurs de pierre et des caractè-
res pragmatiques. Telle a aussi été mon 
expérience dans ma propre vie.

L’invitation du Sauveur à tous ceux 
qui souffrent d’un cœur endurci, d’un 
esprit orgueilleux et d’un caractère 
dur est simple et claire, plein d’amour 
et bonté : « Soyez rendus parfaits en 
lui » (Moroni 10:32).

Il nous invite également à nous refu-
ser l’impiété : « Venez à moi, vous tous 
qui êtes fatigués et chargés, et je vous 
donnerai du repos » (Matthieu 11:28).

Lorsque nous nous humilions sans 
être contraints d’être humbles, nous 

réclamons les bénédictions d’un Père 
céleste aimant et bon qui veut nous 
bénir à travers son Fils, notre Sauveur, 
Jésus-Christ. (voir Alma 32:14-16)

Le Maître polisseur de vies est là 
pour nous aider à ôter les entailles pro-
fondes ainsi qu’à travailler au lissage 
des aspérités. Lorsque nous y arrivons, 
nous verrons des miracles se produire 
dans notre vie, nous verrons le reflet 
de l’image du Maître sur notre visage, 
et nous ressentirons la quiétude qui ne 
peut venir que du sacrifice expiatoire 
du Maître polisseur d’âmes.

Comme Alma, Saul, Pierre et Jonas 
en ont fait l’expérience, nous aussi 
nous pouvons jouir des effets lissants 
de l’expiation du Sauveur, Jésus-Christ, 
et réclamer les bénédictions de la 
joie éternelle. Prendre part à la gloire 
céleste avec un Père céleste qui veut 
que nous retournions à lui comme 
des familles éternelles.

Parfois nous nous trouvons dans 
la désolation, secoués et menés à la 
dérive par une avalanche de doutes 
sans aucune roche sur laquelle s’accro-
cher, étrangers à la voix familière qui 
nous invite : « N’allez-vous pas mainte-
nant revenir à moi, et vous repentir de 
vos péchés, et être convertis, afin que je 
vous guérisse ? » et « vous aurez la vie 
éternelle » (3 Néphi 9:13-14).

Lorsque nous nous efforçons de 
vivre en harmonie avec les ensei-
gnements du Maître et lui permettons 
d’ôter de nos cœurs les entailles et 
de polir notre vie, nous devenons des 
exemples parfaits de ce que signifie 
un véritable disciple, et montrons 
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comment la foi au Christ peut chan-
ger même le cœur le plus endurci. 
Des choses merveilleuses se produi-
sent lorsque nous exerçons notre foi 
en Jésus, et marchons en droiture 
et disons : « Oui, Seigneur, me voici, 
montre-moi ce que je dois faire pour 
vivre de nouveau avec toi. »

Je témoigne du Christ vivant, le 
Sauveur du monde, qu’il vit et nous 
aime, que notre Père céleste nous 
aime. Je témoigne que la foi est un 

verbe et ne peut avoir d’effet que dans 
la vie de celui qui met en pratique 
la parole. Je prie pour la paix dans 
vos foyers et dans vos cœurs et pour 
l’amour et la prospérité pendant que 
vous marchez avec foi. ◼
Jacques A. Van Reenen a été appelé comme 
soixante-dix en 2013. Il a fait ses études en 
génie électrique et dirige sa propre entreprise, 
fournissant des outils aux industries de la 
pierre et de la construction. Lui et son épouse, 
Christine, sont parents de trois enfants. Frère 
Van Reenen et son épouse résident à Benoni, 
en Afrique du Sud.

Mes impressions et 
mon témoignage 
de la venue du 
prophète
Trymore Chimbunde
Branche de Domboshawa 1,  
pieu d’Harare au Zimbabwe

« Alors qu’il concluait et bénissait la 
nation du Zimbabwe et ses membres 
de l’Église, j’ai senti que mes fardeaux 
étaient allégés et que mon âme était 
consolée. »L E S  T É M O I G N A G E S  D U  P R O P H È T E  E N  A F R I Q U E

Président Nelson a rendu visite aux 
Saints au Zimbabwe et au Kenya.

 La venue du prophète en Afrique 
a été l’un des événements les plus 

historiques à n’avoir jamais eu lieu 
dans ma vie et à arriver au peuple 
du Zimbabwe. (La dernière fois que 
le prophète est venu ici c’était dans les 
années 1990.)

J’étais tellement ravi de sa visite, et 
c’était l’un des meilleurs et des plus 
exaltants événements que j’ai vécus 
après ma mission. Lorsque le prési-
dent Nelson est entré dans la salle de 
conférence, j’ai senti dans mon Cœur 
que le serviteur du Seigneur venait 
d’arriver.

Être accompagné de Jeffrey R. 
Holland, du Collège des douze 
apôtres, n’était qu’une bénédiction 
supplémentaire. Les deux ont parlé 
dans l’unité – ayant autorité – et 
toute la conférence était comblée 
d’abondance du Saint-Esprit. À la fin 
de ses remarques, quand il a béni 
les enfants, le président Nelson m’a 
rappelé le Sauveur quand il a dit : 
« Laissez les petits enfants, et ne les 
empêchez pas de venir à moi ; car le 
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royaume des cieux est pour ceux qui 
leur ressemblent » (Matthieu 19:14). 
Et j’ai pensé au Prophète Amos, qui 
a écrit : « Car le Seigneur, l’Eternel, ne 
fait rien sans avoir révélé son secret à 
ses serviteurs les prophètes » (Amos 
3:7). Alors qu’il concluait et bénissait 
la nation du Zimbabwe et ses mem-
bres de l’Église, j’ai senti que mes 
fardeaux étaient allégés et que mon 
âme était consolée.

Je sais que Russell M. Nelson est 
le prophète, voyant et révélateur du 
Seigneur. Je sais que Joseph Smith 
était un véritable prophète de cette 
dernière dispensation. Je sais que 
cette Église a la même organisation 
qu’au temps de Jésus-Christ. ◼

Mes impressions et mon témoignage 
sur la visite du prophète au Zimbabwe
Vimbai Zuze
Branche de Domboshawa 1, Pieu d’Harare, Zimbabwe

« Ce que j’ai ressenti quand le président Nelson est entré dans l’auditorium est 
indescriptible. »

certainement entendu la voix de Dieu. 
Mon âme et mon témoignage ont été 
fortifiés. Aujourd’hui, je peux dire que 
je sais fermement que les prophètes 
que nous avons dans cette Église sont 
appelés de Dieu. Ce que j’ai ressenti 
quand le président Nelson est entré 
dans l’auditorium est indescriptible. 

Les Saints des Derniers Jours à Harare, au Zimbabwe, 
étaient excités d’écouter les enseignements du prophète.

 Mon président de branche nous a 
toujours conseillé de prier pour 

avoir le Saint-Esprit de sorte que quand 
le prophète viendra, nous aurons des 
oreilles spirituelles pour l’entendre et 
que nous agirons selon ses paroles. 
J’ai suivi son conseil et j’ai prié à ce 
sujet. Quand le prophète est venu, j’ai 
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Non seulement j’étais impressionné 
par l’autorité de Dieu qui était en lui, 
mais j’étais aussi fasciné, et finalement 
je ne savais pas vraiment quoi dire. Cet 
homme est vraiment un serviteur de 
notre Père céleste.

Je suis également reconnaissant au 
frère Holland qui avait accompagné 
notre cher prophète. Il était comme 
Jean-Baptiste lorsqu’il parlait, ouvrir la 
voie pour notre prophète pour parler à 
chaque cœur, esprit et âme. Le prophète 
a encouragé les gens à devenir instruits, 
et que les parents doivent s’efforcer d’ai-
der leurs enfants à atteindre une meil-
leure éducation. Il a conclu en donnant 
une bénédiction à tout le monde dont 
j’étais très heureux de la recevoir.

Je sais que le Livre de Mormon est 
réellement un autre témoignage de 
Jésus-Christ. Je sais que cette Église est 
vrai et que Joseph Smith était réellement 
un vrai prophète du rétablissement. ◼

Mes impressions et mon témoignage 
sur la visite du prophète en Afrique
Naomi Chabikwa
Présidente des Jeunes Filles, Branche d’Harare, Pieu d’Harare, Zimbabwe

« Dieu aime rendre POSSIBLE L’IMPOSSIBLE. »

 Dans cette Église, nous rece-
vons au-delà de ce que nous 

recherchons. (Nous avons entendu 
Jeffrey R. Holland nous dire cela.) 
J’ai eu beaucoup plus d’informa-
tions sur cette conférence avec le 
président Nelson. Pendant un mois, 
mon mari, Alex et moi-même avons 
eu des questions auxquelles nous 
n’avions pas de réponses. Nous 
avons même demandé à nos ins-
tructeurs au foyer, mais eux aussi 
n’avaient pas de réponses spécifi-
ques. Vous n’avez aucune idée de 

ce que j’ai ressenti – et pire, quand 
j’ai vu Alex avec des larmes dans ses 
yeux aussi.

OUI, les grands hommes  
pleurent aussi quand ils ressentent 
l’Esprit. NOS QUESTIONS ont été 
répondues.

Le prophète, le président Nelson, 
a parlé et nous a dit qu’avec Dieu, 
rien n’est impossible. Il aime ren-
dre POSSIBLE L’IMPOSSIBLE. Il a 
continué à parler des Jarédites tout 
comme frère Holland. Et devinez 
quoi, comme si tous les deux savaient 
que tous les jours pendant un mois, 
Alex et moi avions continué à nous 
interroger sur les Jarédites et le frère 
de Jared.

Ainsi, nous avons su que notre  
Père céleste entend et répond aux 
prières. Ces hommes puissants de 
Dieu ont répondu à nos QUESTIONS.

Sœur Holland, merci pour vos 
sages paroles quand vous avez dit : 
« Ceux qui voient les anges y parvien-
nent parce qu’ils le veulent ». Merci 
de bénir ma vie avec une partie de 
votre esprit et de votre inspiration. 
Un jour, je vous remercierai tous 
personnellement pour avoir renforcé 
nos témoignages de manière si mira-
culeuse. Nous sommes toujours sou-
riants et attendons votre prochaine 
visite pour recevoir des réponses à 
de nombreuses autres questions. ◼

Le président Russell M. Nelson et son 
épouse, Wendy, parlent à un jeune Saint 
des Derniers Jours de Nairobi, au Kenya.
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Mon témoignage
Kimberly Latoya M.
Branche d’Harare, pieu d’Harare  
au Zimbabwe

« Lorsqu’il a posé sa main sur mon 
épaule, j’étais remplie d’une telle chaleur 
dans mon cœur, je chérirai pour tou-
jours ce moment. »

 Aussitôt après avoir chanté le 
cantique « Seigneur, merci pour 

le prophète » avec le reste de l’assem-
blée, j’étais remplie de Saint-Esprit – 
et à ce moment-là, je savais qu’un vrai 
homme appelé de Dieu était en notre 
présence.

Quand le prophète faisait son  
discours, j’étais heureuse et ravie 
d’être très proche de lui, car j’étais 
assise dans la chorale. Il a ensuite 
invité tous les enfants de la Primaire  
à se lever et chanter le cantique « Je 
suis enfant de Dieu ». Je me suis  
levée et j’espérais qu’il remarquerait 
la petite fille dans la chorale ! À ma 
grande surprise, il s’est tourné, m’a 
appelée et m’a demandé de diriger 
les autres enfants. Je n’ai jamais res-
senti dans toute ma vie ce que j’ai 
ressenti, c’était un moment si spécial 
pour moi et un moment qui, j’en 
suis sûr, restera pour toujours dans 
mon cœur.

Lorsqu’il a posé sa main sur mon 
épaule, j’étais remplie d’une telle cha-
leur dans mon cœur, je chérirai pour 
toujours ce moment.

Je sais sans aucun doute que  
Russell M. Nelson est appelé de  
Dieu et que si je continue à sonder 
les Écritures comme il nous l’a ins-
truit, je serai bénie. ◼

Mes Impressions et mon témoignage 
sur la visite du Prophète en Afrique
Jimmy James Mhondera

« J’ai su à ce moment-là, sans l’ombre d’un doute, qu’il était bel et bien un homme  
de Dieu. »

 Quand je pense à la visite du 
Prophète, je me souviens encore de 

l’enthousiasme de vouloir le voir en per-
sonne, ce que j’ai fait. Quand il a franchi 

Le président Russell M. Nelson et l’apôtre 
Jeffrey R. Holland ont encouragé les parents 
à enseigner l’Évangile à leurs enfants et leur 
apprendre à être de bons citoyens.
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ces portes, je pouvais sentir la chaleur,  
la joie et la paix – comme s’il y avait un 
vent doux dans le centre de conférence. 
J’ai su à ce moment-là, sans l’ombre 

Kimberly
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d’un doute, qu’il était bel et bien un 
homme de Dieu. Un prophète de notre 
époque. Notre propre Moïse. Envoyé 
pour nous transmettre un message.

Je sais que l’Église de Jésus-Christ 
des Saints des Derniers Jours est 
vraie, elle est dirigée par un prophète 

vrai et vivant. Je témoigne que j’ai vu 
de mes propres yeux, et j’ai ressenti 
le pouvoir qu’il détient lorsqu’il nous 
saluait de la main, alors qu’il partait. 
Des larmes de joie coulaient sur mes 
joues en gage de gratitude pour cet 
homme élu de Dieu. ◼
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 Je m’appelle Joshua Kioko. Mon 
épouse s’appelle Penina Mueni. 

Nous avons trois enfants : Joseph 
(16 ans), Angel (7 ans), et Mercy 
(5 ans). Ma famille et moi avons eu 
une merveilleuse expérience que je 
vais partager avec vous.

Premièrement, lorsque le prophète 
s’est tenu debout pour parler, il parlait 
à voix basse – comme un murmure 
– pourtant c’était clair dans mes oreil-
les et je pouvais facilement entendre 
ses paroles. Je m’étais senti comme 
les Néphites lorsque le Père céleste 
était en train de leur présenter son 
Fils bien-aimé dans une voix douce, 
qui perça leurs corps (3 Néphi 11:3). 
Frères et sœurs, je n’ai pas besoin 
de plus de témoins pour savoir que 
Russel M. Nelson est le prophète de 
Dieu sur terre et son porte-parole – car 
il a parlé comme Lui. Dans Doctrine 
et Alliances 1:38, nous apprenons que 
ce soit par la voix du Père céleste ou 

Mon témoignage  
(La visite du Prophète en Afrique)
Joshua Kioko
Président du collège des anciens, paroisse d’Athi River, pieu de Nairobi West au Kenya

« Le prophète a parlé des problèmes qui se posent au Kenya – et en Afrique dans  
l’ensemble – et nous a donné des solutions pour les résoudre. »

par la voix de ses serviteurs, c’est la 
même chose.

Le prophète a parlé de problè-
mes qui se posent au Kenya – et 
en Afrique dans l’ensemble – et 
nous a donné des solutions pour 
les résoudre. Je vais en partager 
quelques-unes :

1.	Nous allons sortir de la pauvreté  
si nous payons la dîme.

2.	Payer la dot n’est pas la volonté  
du Seigneur.

3.	 La volonté du Seigneur c’est de  
se marier au temple.

4.	Nous ne devrions pas taper nos 
enfants ou leur infliger des châti-
ments corporels.

Depuis lors, ma charmante  
épouse Penina et moi avons juré  
de ne plus jamais taper nos enfants 
et de chercher d’autres moyens de 
les discipliner – et de leur manifester 
ensuite l’amour.

Nous avons aussi promis que lors-
que nos deux filles grandiront, nous 
ne demanderons pas de dot de ces 
bienheureux jeunes gens. Nous don-
nerons nos filles librement. Le seul 
sacrifice qu’ils auront à faire afin de 
recevoir cette bénédiction est d’être 
dignes d’aller au temple afin d’épouser 
nos filles dans le temple du Seigneur.

Après que nous ayons quitté la 
salle de réunion, je pouvais voir 
l’amour et la joie que ma fille, Angel, 
avait pour le président Nelson – et 
elle m’a demandé ce que le prophète 
m’avait dit. Je lui ai dit : « Le prophète 
vous aime, mes enfants. Il a dit que 
nous, vos parents, devons vous aimer 
et non pas vous infliger des châti-
ments corporels. Mais vous devez 
aussi être obéissants de sorte que 
nous, vos parents, puissions être en 
mesure d’obéir au prophète ! » ◼

Joshua Kioko


